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JOEL Gavage, un ressortis-sant belge d’une cinquan-taine d’années vient d'êtreappréhendé par les agentsde l’Etat-major de la policed'investigations judiciaires(EMPIJ), au quartier Glass,dans le quatrième arron-dissement de Libreville. Ila été interpellé alors qu’ils'apprêtait à réceptionner,pour expertise, une livrai-son de « Céleri », un pro-duit qui aurait des vertusmédicinales et serait trèsprisé par des firmes euro-péennes. L'individu, selon unesource proche du dossier,avait pour objectif de dé-montrer l'authentificationde ce produit en prove-nance de Makokou. Danssa déposition, quelqu'un seprésentant comme unevictime raconte qu’elle au-rait été contactée par unepersonne lui proposant dese procurer le Celeris. L'af-faire a tout l'air d'un bonfilon, si l'on s'en tient àcette assurance que laditevictime dit avoir reçue dece démarcheur. A savoir
qu'il vient de revendrepour plus d'un million defrancs, à une firme euro-péenne, la même quantitéde ce produit obtenu au-

près des villageois à raisonseulement de 240 000francs le litre.
CUEILLI COMME UN
FRUIT MÛR• Ainsi, mor-

due à l'hameçon, la victimefait des pieds et des mainspour avoir la somme re-quise afin de se procurerelle aussi le fameux pro-duit. Entre temps, pour lamettre en confiance, leprésumé escroc lui livred'abord un flacon pour untest. Lequel devrait être,sur recommandation duvendeur, fait par un ex-pert, qui n’est autre queson complice Joël Gavage. Mais, il y a une conditionpour que «l'expert» semette au travail : unesomme de 6 millions defrancs doit d'abord êtreaboulée.

Alors que le client s'activeencore pour regrouper lemontant convenu, il serappelle avoir déjà étéroulé dans la farine en sefaisant extorqué unesomme de 8 millions defrancs. Il a donc le bon réflexe desaisir la police. Et, enconcertation avec lesagents enquêteurs, il dé-cide de jouer à fond un jeuconsistant à confondrel'individu. Aussi, recon-tacte-t-il Joël Gavage luipromettant de lui remettrele flacon de Celeris pourl’expertise et l'argentexigé. Le rendez-vous estfixé dans un restaurant àGlass. Le Belge, qui ignore que lapolice est derrière ce scé-nario, est fidèle au rendez-vous. Mais dès qu'il faitirruption, il est cueillicomme un fruit mûr parles limiers. Conduit au poste, il recon-naîtra les faits. Une sourceproche du dossier indiquequ'une fois l'enquête préli-minaire bouclée, le mis encause sera présenté de-vant le parquet de Libre-ville pour être fixé sur sonsort.

Il se faisait passer pour un expert en chimie
Tentative d’escroquerie au quartier Glass 
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AUSSI rocambolesque quecela puisse paraître, Alas-sane Ndjoya, sujet came-rounais d'une trentained'années, vient d'ôter la vieà Adamou Mbetkom, sonconcitoyen du même âge,pour une histoire de...  200francs! Les faits ont lieu le jeudi 7novembre 2017, à Ntoum,à une quarantaine de kilo-mètres de Libreville. Selondes témoignages concor-dants, à l'origine du drame,une modique somme de200 francs, que Alassaneréclame à Adamou. Puis,une violente altercationéclate entre les deuxhommes.

Alassane Ndjoya et Ada-mou Mbetkom sont deuxressortissants de l'ethnieBamoun vivant à Ntoum,où ils exercent égalementleurs activités. Le premiercité est un commerçantambulant de viande débi-tée, très connu dans la pe-tite commune. On rapporte que la veilledu drame, son compatriotelui aurait rendu service, enécoulant ses brochettes deviande en son absence.C'est ainsi qu'il aurait pro-fité pour consommer, àcrédit, des morceaux deviande d'un montant de500 francs, afin de soula-ger un petit creux. Le jour des faits, vers 19heures, non loin de la sta-tion-service de Ntoum, ilen dégustera encore pour1 000 francs. Ce qui porte

la dette à 1500 francs.Mais, au moment de faireles comptes, une incom-préhension naît entre lesdeux hommes. AdamouMbetkom reconnaît avoirconsommé les brochettesde viande pour un montanttotal de 1 500 francs. Ce-pendant, Alassane, aprèsavoir fait ses propres cal-culs, estime que Adamoului doit 200 francs de plus.Cette petite différencedans les calculs donne lieuà une brouille, vite trans-formée en bagarre. Alas-sane est le premier àadministrer une gifle à sonantagoniste. 
SORTIE DU CORPS• De-vant cette montée d'adré-naline, Adamou Mbetkomest prié par ses amis etconnaissances de rentrerchez lui. Mieux, une per-

sonne de bonne volonté secharge même de réglercette supposée dette de200 francs. Alors que l'on croit l'inci-dent définitivement clos, etpendant qu'Adamou Mbet-kom tourne les talons pours'éloigner du lieu de l'alter-cation, Alassane Ndjoyas'empare d'un couteau etle lui plante au cou, avantde de s'enfuir. La victimesaigne abondamment, aupoint de rendre l'âmequelque temps après, pré-cisément au moment oùses concitoyens tentent del'acheminer au centre mé-dical de Ntoum. Pendant ce temps, d'autrespersonnes ayant assisté àla scène se lancent auxtrousses du meurtrier pré-sumé. Le fugitif est finale-ment maîtrisé au quartier

Assora, puis sauvagementmolesté par les riverains.Alertés, les agents de l'an-tenne provinciale de l'EM-PIJ arrivent sur les lieux etparviennent à l'extirper dela foule, très remontée.Blessé de toutes parts,Alassane Ndjoya est trans-porté par les Officiers depolice judiciaire (OPJ) àl'Hôpital d'instruction desarmées Omar Bongo On-dimba. Aussi, les policiersattendent-ils son rétablis-sement pour poursuivre laprocédure en vue de leprésenter au parquet de Li-breville. De source familiale, la dé-pouille de Adamou Mbet-kom est sortie de lamorgue, hier. Elle devraitêtre acheminée au-jourd'hui au Camerounpour sa mise en terre.

Alassane Ndjoya ôte la vie à Adamou Mbetkom
pour…200 francs

Homicide à Ntoum
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...est passé de vie à trépas sur cette route, où il s'est
effondré après son agression par Alassane Ndjoya.
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Après avoir été attaqué au couteau, 
Adamou Mbetkom...
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Lors de la chasse à
l'homme, le nommé

Nguéma a été blessé par
le fugitif au tibia droit.
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Un policier bat à mort
sa femme policière
avant de se suiciderUne femme policière,âgée de 44 ans, a étéconduite dans un étatgrave aux urgences del'hôpital de Limoges(France), où elle est décé-dée des suites de sesblessures. Selon les pre-mières constatations, ellea été battue à mort. Sonmari, également policier,a mis fin à ses jours lelendemain à leur domi-cile de Saint-Jal, en Cor-rèze, avec son arme deservice. Tout porte àcroire que l'homme, âgéde 55 ans, a frappé àmort son épouse, avantde se suicider. Deux au-topsies seront pratiquéesafin d'en savoir plus surles circonstances desfaits. La piste du drameconjugal est privilégiée.
Il massacre toute sa fa-
mille, puis met fin à ses
joursQuatre membres d'unefamille ont été retrouvésmorts dans leur maisonde Scottsdale (Etats-Unis). C'est un associé dupère qui, inquiet de nepas le voir au travail, s'estrendu à son domicile et adécouvert les quatrecorps sans vie. Selon lespremières constatations,le papa Jason Fairbanks,39 ans, a abattu sa femmeAnnie Fairbanks, 39 ans,et ses deux enfants, âgésde 9 mois et 3 ans. Il s'estensuite suicidé en retour-nant son arme contre lui.La famille connaissait cesderniers temps de gravesdifficultés financières.
Mort dans un accident
de routeÀ Courtrai (Belgique),après avoir mangé aurestaurant avec des amis,Bert Vanacker, 34 ans, aenvoyé un SMS à safemme : « Je suis à la mai-son dans 15 minutes ».Mais, une heure plustard, il n'était toujourspas rentré. Inquiète, sonépouse Michèle a alorsdécidé de prendre la voi-ture pour le chercher. Ar-rivée sur le R8, elle a dûprendre une déviation, àcause d’un accident. In-triguée, elle a demandéaux secours si une BMWétait impliquée, mais per-sonne ne lui a répondu.Elle a ensuite téléphoné àtous les services d'ur-gence. En vain. Elle estalors rentrée chez elledans l'espoir que sonmari rentre. Maisquelques heures plustard, elle a appris que sonépoux était décédé dansl'accident. Dans un tour-nant, il a perdu lecontrôle de son véhiculeet a percuté un poteau,avant de terminer sur letoit. Il est mort sur lecoup.
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Joël Gavage méditant sur son sort.
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Le céleri, un produit qui
aurait des vertus médi-

cinales.
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